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Les élections muni-
cipales de 2026 
se déroulent dans 
moins d’un an. Si 
la gauche n’a pas 
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stratégie, la droite 
et le centre-droit 
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les petits nouveaux 
« Populaires ! » et 
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réutilisable, Ariane veut 
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apprendre plus vite »
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Pour les Municipales, 
la droite s’organise avec 
des nouveaux courants 
de pensée

Les élections municipales de 2026 se 
déroulent dans moins d’un an. Si la 

gauche n’a pas encore établi sa stratégie, 
la droite et le centre-droit élaborent la 

leur. Et les petits nouveaux « Populaires ! » 
et « Horizons » vont tenter de tirer leur 

épingle du jeu.
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C’est un fait, les Yvelines sont 
une terre de droite, du moins 
politiquement. Il n’y a qu’à voir le 
nombre de maires des communes 
de plus de 5 000 habitants qui s’en 
revendiquent. En 2020, sur les 69 
sièges à pourvoir, 44 sont reve-
nus à un élu de droite ou affilié, 
14 pour le centre et seulement 9 
pour la gauche. Et le raz-de-ma-
rée fut encore plus saisissant au 
niveau du Département puisque 
tous les conseillers sont issus du 
même bord politique. Alors que 
dans moins d’un an, les Françaises 
et les Français devront se rendre 
aux urnes afin d’élire leur édile 
local, la droite et ses alliés espèrent 
donc réaliser le même score. Les 
tractations sont déjà dans l’air 
depuis plusieurs mois et des pe-
tits nouveaux pointent le bout de 
leur nez comme «  Horizons  » et 
« Populaires ! ».

Le parti d’Edouard Philippe 
affiche de vraies velléités munici-
pales. En février 2023, une soirée 

programme plus global. Ce que 
revendique également le courant 
de pensée de Gérald Darmanin. 
«  C’est un think-tank qui rassemble 
des élus de terrain, des experts, des 
citoyens engagés. Ils doivent faire 
émerger des propositions utiles au 
débat national  » explique Julien 
Chambon, le maire d’Houilles et 
porte-parole du mouvement du 
Garde des Sceaux.

Les Yvelines, une petite 
France

Une personnalité commune les 
aide à s’implanter sur notre ter-
ritoire  : Karl Olive. Le député 
de la 12ème circonscription reven-
dique une amitié de plusieurs 
dizaines d’années avec les deux 
hommes politiques. «  J’ai fait la 
connaissance de Gérald Darmanin 
lorsqu’il était directeur de campagne 
en 2008 de David Douillet et pour 
Édouard Philippe, c’était pour la 
primaire Les Républicains de 2016 

pour y défendre des idées concrètes 
notamment sur le logement et l ’ac-
cès à la propriété  » évoque Julien 
Chambon. «  Le sérieux dans les 
comptes, et tous les sujets qu’Édouard 
Philippe met en avant comme la 
réforme des retraites  » avance Em-
manuel Haiat. Si ces mouvements 
cherchent à s’implanter nationale-
ment, les Yvelines restent une terre 
de prédilection. Tout d’abord parce 
qu’il y a un côté « petite France  ». 
« Il y a une diversité urbaine et ru-
rale, des défis en matière de logement, 
de mobilité ou d’éducation  » énu-
mère l’élu saint-germanois. Puis, 
parce qu’actuellement le territoire 
est très bien représenté dans les 
arcanes du pouvoir  : Gérard Lar-
cher, ancien maire de Rambouillet 
et président du Sénat, Yaël Braun-
Pivet, résidente du Pecq et à la tête 
du Perchoir, ou bien Aurore Bergé, 
ministre chargée de l’Égalité entre 
les femmes et les hommes et ex-
conseillère municipale de la com-
mune rambolitaine.

« Libre de partir 
sans étiquette »

Cependant, la présence ou non 
d’une étiquette sur les affiches de 
campagne pose encore question. 
En effet, de nombreux candidats 
clament régulièrement des slogans 
comme « mon parti, c’est ma ville », à 
l’instar de Pierre-François Degand 
à Villennes-sur-Seine dernière-
ment. « Jamais je n’ai mis le logo d’un 
parti politique sur mes affiches de 
campagne, rappelle Karl Olive, hor-
mis celui d’Ensemble pour les Yvelines 
ou Génération terrain.  » « C’est une 
formule que je comprends. Les élus 
locaux doivent rester libres et ancrés » 
concède le maire ovillois. Selon lui, 
«  «  Populaires  !  » c’est une capacité 
d’analyse, des retours d’expérience et 
des outils de réflexion ». 

Le délégué départemental d’Hori-
zons acquiesce en son sens : « Il n’y 
aura aucune obligation particulière. 
Je pense même que beaucoup parti-
ront sans étiquette.  » Alors à quoi 
peuvent bien servir les deux têtes de 
gondoles  ? «  C’était un homme très 
apprécié pendant la période Covid  » 

justifie Emmanuel Haiat, tandis 
que pour Julien Chambon, « Gérald 
Darmanin apporte une stature natio-
nale, une exigence de résultats et un 
lien fort avec l ’État. Son engagement, 
notamment ministériel, renforce la 
crédibilité du mouvement. »

« Chez Populaires ! », on vise plutôt 
l’échéance présidentielle de l’an-
née suivante. «  Gérald Darmanin 
sera incontournable pour 2027 et a 
déjà dit qu’il fallait une primaire  » 
certifie le député de la 12ème cir-
conscription. Du côté d’«  Hori-
zons », les alliances avec les autres 
partis de droite et de centre-droit 
sont en cours de négociation et 
seront révélées à la mi-juin. Pour 
le moment, il y a quelques sujets 
de friction comme à Conflans-
Sainte-Honorine où Aurore Ber-
gé ne voudrait pas voir Laurent 
Brosse être investi alors qu’il a été 
condamné en première instance 
pour des faits de harcèlement 
moral et sexuel, décision dont il 
a fait appel. À Mantes-la-Jolie la 
question reste également en sus-
pens alors que Raphaël Cognet 
est déjà affilié « Horizons » et qu’un 
vieux loup de mer, ancien membre 
des Républicains et de retour au 
conseil municipal, lorgne sûre-

ment sur son ancien fauteuil de 
maire. Enfin à Poissy, le mystère 
reste entier entre la maire sortante 
Sandrine Berno dos Santos ou 
le possible retour de Karl Olive. 
D’ailleurs, 100 citoyens pisciacais 
ont déjà fait part de leur envie de 
revoir l’ancien édile retrouver sa 
couronne. « Dans tous les cas, ce sera 
fait en bonne intelligence » espère le 
délégué départemental d’«  Hori-
zons  ». Car le parti d’Edouard 
Philippe veut augmenter son 
contingent de maires – actuelle-
ment moins d’une dizaine - afin 
de peser dans les futures élections 
sénatoriales et intégrer de plus en 
plus les strates du pouvoir. 

Par ailleurs, l’arrivée de ces deux 
mouvements signerait-elle le 
futur glas du parti macroniste 
comme l’a déclaré la porte-pa-
role du gouvernement Sophie 
Primas ? « Je ne le dirais pas aussi 
brutalement, avance Karl Olive, 
force est de constater qu’avec l ’im-
possibilité pour Emmanuel Macron 
de se présenter en 2027, un nouveau 
logiciel est en train de se mettre en 
place. » Et les trois hommes inter-
rogés s’accordent sur un point  : 
leur souhait de ne pas voir les 
extrêmes arriver au pouvoir. 

Au cours de l’été 2024, Edouard Philippe s’était déplacé à Poissy afin de 
rencontrer les élus du territoire.

« Des alliances en bonne intelligence » assure Emmanuel Haiat, délégué 
départemental d’Horizons, pour les élections municipales 2026.
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 AURELIEN BAYARD

avait eu lieu à Poissy pour annon-
cer la création de 6 comités locaux. 
« Nous en comptons 25 actuellement, 
détaille Emmanuel Haiat, maire-
adjoint chargé du numérique de 
Saint-Germain-en-Laye et délé-
gué départemental d’« Horizons  ». 
Grâce à des délégués municipaux 
comme l ’appelle le parti, des soirées 
sujets sont organisées sur des sujets 
comme l ’agriculture en mai der-
nier.  » Le but étant donc de faire 
remonter les attentes de la popu-
lation afin de les porter dans un 

aux côtés d’Alain Juppé  » précise-
t-il. L’ancien maire de Poissy voit 
même d’un bon œil leur arrivée  : 
«  Abondance de bien ne nuit pas.  » 
Et en dehors de l’aspect affectif, 
l’élu pisciacais admire chez eux 
leur parcours politique similaire 
au sien, naviguant entre plusieurs 
mandats locaux avant d’arriver à la 
tête d’une Ville.

Quels sont donc les mantras qui 
animent «  Horizons  » et «  Popu-
laires ! » ? « Pour ma part, je suis là 





CHANTELOUP-LES-VIGNES  
Les jeunes du Conseil Municipal 
Enfants récompensés

MANTES-LA-JOLIE  
Village pour mineurs isolés : 
les travaux suspendus
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 MAXIME MOERLAND

1 Francilien sur 2 a du mal à payer 
ses dépenses contraintes chaque 
mois. Et quelle est la deuxième dé-
pense contrainte la plus importante 
chez les habitants de la région Île-
de-France ? Les transports. 

Bien qu’il soit un véritable frein avec 
des tarifs qui ne cessent de grimper, 
l’aspect financier n’est pas le seul 
obstacle auquel peuvent se confron-
ter les usagers de la grande couronne. 
« Il y a des raisons sociales et des freins 
cognitifs, souligne Amandine Mar-
tin, secrétaire générale de Transilien 
SNCF. Quand on va un peu partout 
sur le territoire, on se rend compte qu’il 
y a beaucoup de jeunes qui nous disent 
qu’ils ne prennent pas les transports 
parce que ça leur semble compliqué, ou 
parce que leurs parents n’ont jamais eu 
l’habitude de les prendre ».

Elle a pu présenter les initiatives 
menées par la SNCF lors du salon 
de l’Association des Maires d’Île-

À l’occasion du salon de l’AMIF, 
la semaine dernière, quatre prix 
ont été décernés à quatre Conseils 
Municipaux Enfants (CME) lors 
d’une cérémonie ludique pendant 
laquelle les jeunes lauréats pré-
sentaient leurs projets innovants. 
Et parmi eux se trouvaient les 
jeunes du CME de Chanteloup-
les-Vignes, lauréats des projets 
sur le thème des «  valeurs de la 
République  ». « Ce projet a été tra-

L’ancien collège André Chénier 
de Mantes-la-Jolie doit devenir 
d’ici l’automne 2025 un « village » 

Comment la SNCF et Keolis se battent 
pour réduire les fractures sociales

ILE-DE-FRANCE

de-France, les 3 et 4 juin au parc 
des expositions de Paris-Porte de 
Versailles, qui avait pour thème 
«  Agir contre les fractures sociales 
et territoriales  : quelles solutions  ?  » 
Parmi celles proposées par la société 
ferroviaire, on notera les interven-
tions régulières en milieu scolaire, 
mais aussi l’organisation de «  se-
rious game  », mis à disposition aux 
missions locales. « On fait aussi des 
visites de terrain, avec des jeunes, des 
personnes en insertion ou en situa-
tion de handicap, ajoute Amandine 
Martin. Notre mission n’est pas seule-
ment de déployer des lignes plus loin, 
et de desservir plus de territoires. C’est 
aussi d’accompagner les personnes pour 
qu’elles se les approprient elles-mêmes ».

Chez Keolis, qui exploite au-
jourd’hui plus de 60 réseaux de bus 
en grande couronne et transporte 
environ 300 000 voyageurs par jour 
dans la région, on mise notamment 
sur le transport à la demande et les 

À l’occasion du salon de l’Association des Maires d’Île-
de-France, qui se déroulait les 3 et 4 juin au parc des 
expositions de Paris-Porte de Versailles, les opérateurs 
de transports ont présenté leurs stratégies censées 
répondre à l’enjeu des inégalités d’accès aux transports.

Les enfants du CME de Chanteloup-les-Vignes ont été invités 
par l’Association des Maires d’Île-de-France pour présenter 
leur projet de quiz sur le thème de « la laïcité et l’égalité filles-
garçons ». 

Le Département avait démarré le chantier du village pour 
mineurs isolés il y a quelques semaines alors que le permis 
de construire n’avait pas été instruit. Mis en demeure par la 
Ville de Mantes-la-Jolie, l’instance présidée par Pierre Bédier a 
décidé de suspendre les travaux momentanément le 6 juin.

Transilien SNCF et Keolis jouent un rôle prépondérant dans la mobilité 
yvelinoise.

Les jeunes chantelouvais ont reçu leur prix mercredi dernier, au parc des 
expositions de Paris-Porte de Versailles.Un autre village des mineurs non accompagnés doit voir le jour du côté de Chapet.
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vaillé par les membres du CME de 
Chanteloup tous les mercredis sur 
leurs temps de commission, pour être 
présenté le 9 décembre au Phénix, 
pendant la semaine des valeurs de la 
République, précise la municipalité. 
Après avoir été validé par le jury, le 
projet de nos jeunes s’est retrouvé, le 
mercredi 4 juin, lauréat 2025 des 
projets sur les valeurs de la Répu-
blique des communes de 10 000 à 
30 000 habitants ». 

fait de chalets modulaires pour 
accueillir une centaine de mineurs 
non accompagnés. Afin de tenir 

 EN BREF

ce délai, le Département avait 
déposé le permis de construire le 
4 avril. Et alors que celui-ci était 
toujours en cours d’instruction, 
l’instance présidée par Pierre 
Bédier aurait débuté les travaux 
fin mai, ce qui a provoqué l’ire de 
la Mairie mantaise. Elle a alors 
engagé une procédure contradic-
toire le 22 mai, dénonçant «  un 
mépris du droit inacceptable  ». De 
plus, d’après elle, l’instance dé-
partementale aurait déjà réalisé 
des tranchées, abattu des arbres 
et installé du matériel lourd « sans 
aucune autorisation ». 

La mise en demeure du Départe-
ment par la Ville a donc conduit 
à l’arrêt du chantier le 6 juin. Si 
la position du maire de Mantes-
la-Jolie Raphaël Cognet n’a pas 
changé, estimant qu’ « installer des 
mineurs aux parcours compliqués au 
Val-Fourré n’est pas une bonne solu-
tion », l’édile a tout de même dé-
claré dans un communiqué «  être 
ouvert au dialogue  ». Selon lui, ce 
type de structure mérite un « véri-
table travail de concertation » ainsi 
qu’une « vision à long terme ». 

lignes de car Express pour désencla-
ver les territoires, sans pour autant 
oublier de palier la fracture numé-
rique, comme l’a détaillé Youenn 
Dupuis, Directeur général adjoint 
en charge de l’Île-de-France pour 
l’opérateur de transports, lors de 
la conférence de Keolis lors de la 
deuxième journée du salon.

« Quand il y a un incident sur le réseau, 
on sort notre téléphone et on trouve 
facilement un itinéraire alternatif. 

Mais on s’est rendu compte qu’il y a 
à peu près 25 % de la population qui 
sait faire ça, mais plutôt en amont du 
voyage, sans être à l’aise pour le faire 
en temps réel. Et puis, on a 25 % des 
voyageurs qui sont complètement éloi-
gnés de ces solutions et qui ont besoin 
d’un accompagnement humain. C’est 
pour cela que dans les gares de métro, 
de train, ou à bord des bus, on déploie 
du personnel, de la signalétique, des 
solutions qui ne sont pas numériques 
mais qui permettent de créer un par-
cours intuitif ». En bref, plus d’offres, 
plus de souplesse, mais surtout, plus 
d’humain. 

Cinq nouvelles communes yveli-
noises vont bientôt pouvoir bénéfi-
cier du chauffage et de l’eau chaude 
via la géothermie. La future centrale 
VerdY, qui entrera en construction au 
Chesnay-Rocquencourt d’ici la fin 
de l’année, exploitera la chaleur pré-
sente dans le sous-sol pour alimenter 
les habitants de Bailly, Bougival, La 
Celle-Saint-Cloud, Le Chesnay-
Rocquencourt, et Noisy-le-Roi. « Le 
forage géothermique démarrera dès cet 
été, précisent les différents acteurs 
que sont le Département, le Syndicat 
Intercommunal pour le gaz et l’élec-
tricité en Île-de-France, ou encore 
Engie Solutions et VerdY, dans un 
communiqué joint. Deux puits seront 
forés entre juillet et décembre 2025, sur 
un terrain de 4 500  m² appartenant 
au Département des Yvelines et situé 
au cœur de la boucle Ouest d’accès entre 
la D186 et la D307 ». Il s’agit de la 
seconde centrale géothermique du 
département. En attendant une sur 
le territoire de GPSEO ? 

 EN BREF
YVELINES  

Le Département 
accélère sa transition 
énergétique
À l’occasion du salon de 
l’Association des Maires d’Île-
de-France, la construction d’une 
seconde centrale géothermique a 
été actée sur le territoire.



Cela faisait longtemps que les ha-
bitants demandaient de nouveaux 
commerces, dont une boulangerie, 
dans le centre-bourg de Magnan-
ville. Leur souhait a été exaucé 
ce lundi 9 juin à l’occasion de la 
grande ouverture de la Boulange-
rie de la Mairie, qui comme son 
nom l’indique, se situe en face de 
l’Hôtel de Ville.

Élus et habitants étaient réunis à 
10 h pour la traditionnelle cérémo-
nie de coupe de ruban. D’ailleurs, 
l’équipe a annoncé que la boulan-
gerie serait ouverte 7 jours sur 7 
pour ses deux premières semaines. 
De quoi satisfaire le maire Mi-
chel Lebouc, qui souhaite depuis 
de nombreux mois redynamiser 
le quartier avec des commerces 
de proximité, notamment pour 
accompagner la construction des 
programmes immobiliers sur le 
boulevard de l’Europe. 

« Bon pour le PSG, bon pour Stellan-
tis, bon pour le territoire  ». Écharpe 
du Paris-Saint-Germain autour du 
cou, le président du conseil dépar-
temental, Pierre Bédier, a pris posi-
tion pour la construction à Poissy du 
futur stade du club de la capitale, sur 
le site de l’usine Stellantis qui serait 
alors « compactée » pour « assurer son 
avenir et celui de ses 2 000 salariés  ». 
Une vente d’une partie du terrain 
permettrait, selon ses propos dans 
les colonnes du Parisien, d’«  inves-
tir » et d’« améliorer l’outil industriel ». 
« Il peut y avoir une compatibilité entre 
une ambition sportive et économique 
d’une part et un projet industriel 
d’autre part  », ajoute Pierre Bédier, 
qui défend l’accessibilité du site via 
les transports en commun. « Les sup-
porters, qu’ils soient de Saint-Germain 
ou de l’Est parisien, ne mettraient 
pas plus de temps qu’ils n’en mettent 
actuellement pour se rendre au Parc 
des Princes. Il y a le RER A, bientôt le 
Tram 13 et le RER E, qui sera la ligne 
la plus connectée du réseau ». 
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POISSY  
Pierre Bédier milite 
pour accueillir le futur 
stade du PSG

MAGNANVILLE  
La Boulangerie de la 
Mairie a enfin ouvert 
ses portes

 EN IMAGE

MANTES-LA-VILLE  
L’Hôtel de Ville enfile son maillot
Tadej Pogačar n’est pas encore là mais son maillot trône déjà fièrement dans la commune. Le 2 juin, la Mairie a 
installé un gigantesque maillot jaune sur le fronton de l’Hôtel de Ville. Car pour celles et ceux qui ne seraient pas 
encore au courant, la dernière étape du Tour de France s’élancera le 27 juillet sur le bitume mantevillois avant de 
rallier la plus belle avenue du monde. Cette décoration fait partie de toute une série d’événements autour de la 
Grande boucle. Par exemple, le 28 mars, plusieurs enfants ont réalisé une guirlande de maillots qui arborera les 
rues de Mantes-la-Ville lors du passage des coureurs. 
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Très attendu, ce nouveau 
commerce accueillera 
les Magnanvilloises et 
Magnanvillois 7 jours sur 7 
pendant ses deux premières 
semaines d’ouverture.

Dans une interview accordée 
au Parisien, le président du 
Département a manifesté son 
souhait de voir le club parisien 
construire son enceinte sur le 
site de l’usine Stellantis.
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En réponse à une « augmentation du nombre d’incivilités sur la com-
mune », le maire de Magnanville, Michel Lebouc, a annoncé dans 
un communiqué la mise en place de différentes mesures afin « d’as-
surer la sécurité des personnes et des équipements » et de « maintenir un 
cadre de vie serein ». Parmi celles-ci, on note le déploiement d’un 
agent de sécurité en soirée et les week-ends sur les « sites propices aux 
rassemblements » comme le complexe Firmin Riffaud, la mise en ser-
vice des caméras de vidéoprotection installées aux quatre coins de la 
commune, ou encore l’installation d’une banderole sur le complexe 
Firmin Riffaud « avec un message clair sur le respect des lieux ». D’ail-
leurs, la sortie de secours du gymnase, « régulièrement utilisée comme 
point de squat », est désormais inaccessible de l’extérieur. « Je demande 
à tous les Magnanvillois de faire preuve de vigilance et de signaler à 
la mairie toute incivilité ou comportement inapproprié (dégradation, 
comportements agressifs, rassemblement important…) dont ils seraient 
témoins », a conclu l’édile. 

La condamnation est désormais définitive  : l’ancien maire de 
Mantes-la-Jolie, Michel Vialay, n’a pas fait appel de sa condam-
nation au tribunal correctionnel. Il avait écopé, le mardi 27 mai, de 
20 000 euros d’amende pour avoir détourné des fonds publics entre 
janvier 2014 et décembre 2017. Toutefois, la Mairie de Mantes-
la-Jolie demande toujours à son ancien pensionnaire de rembour-
ser la somme de 51 678 euros pointée du doigt par la Chambre 
régionale des comptes (CRC). Bien qu’il ait versé cette somme tout 
en en contestant le bien-fondé, il espère désormais échapper à une 
éventuelle majoration. 

Le climat est définitivement tendu du côté 
de Poissy. Après qu’une femme ait déposé 
plainte pour s’être fait arracher son voile 
en pleine rue fin avril, ou encore qu’un 
individu ait dégradé la mosquée du quartier 
Saint-Exupéry au mois de mai, c’est une 
synagogue qui a été prise pour cible la se-
maine dernière. Selon les informations du 
Parisien, un jeune homme de 20 ans a été 
interpellé le dimanche 1er juin au soir après 
avoir escaladé la façade de l’édifice religieux 
pour y décrocher un drapeau israélien. Il a 
rapidement été placé en garde à vue après 
avoir été filmé par un témoin. « Je condamne 
avec la plus grande fermeté l’incident survenu 
dans une synagogue de Poissy et les dégrada-
tions commises sur un drapeau israélien par 
un ou plusieurs individus qui devront être très 
sévèrement punis, a réagi la maire Sandrine 
Dos Santos dans les colonnes du quotidien 
régional. Face à la multiplication des violences, 
notre engagement contre les discriminations 
reste entier et ne faiblira pas. Nous le redisons 
haut et fort  : aucune forme de racisme ou de 
rejet de l’autre n’a sa place à Poissy. Pas plus ici 
qu’ailleurs. Nous appelons chacun à la respon-
sabilité et nous prendrons toute notre part dans 
cette mobilisation pour le vivre-ensemble ». 

 INDISCRETS

 MAXIME MOERLAND

« Ici, le passé côtoie l ’avenir ». C’est 
dans l’ancien hall d’intégration 
d’Ariane 5, sur le site historique 
des Mureaux, qu’Antonin Ferri, 
directeur des programmes futurs 
d’ArianeGroup, nous a reçus la se-
maine dernière. Là où s’érigeaient 
autrefois les emblématiques lan-
ceurs européens, les ingénieurs 
s’affairent désormais autour d’un 
petit nouveau : Thémis. Rien à voir 
avec la déesse de la justice. Mais 
tout à voir avec l’avenir de l’indus-
trie aérospatiale européenne  : ce 
prototype d’étage de fusée réuti-
lisable, en développement depuis 
cinq ans, s’apprête à franchir une 
étape décisive, celle des premiers 
essais de vol, qui sont attendus 
dans les prochains mois.

« On se donne le droit 
à l’échec »

Une fois les derniers assemblages 
réalisés, ce beau bébé de 30 tonnes 

Avec sa future fusée réutilisable, Ariane veut 
« prendre des risques pour apprendre plus vite »

LES MUREAUX

et d’autant de mètres de long 
voyagera jusqu’en Suède, où il 
est attendu prochainement. C’est 
sur la base de Kiruna qu’il effec-
tuera son premier vol d’essai d’ici 
la fin de l’année 2025. « Le but est 
d’avancer petit à petit, on va d’abord 
faire des tests de remplissage avec du 
carburant neutre pour voir que tout 
fonctionne, avant d’aller plus loin 
avec l ’allumage de la chambre » nous 
explique Delphine, responsable du 
projet Salto (reuSable strAtegic 
space Launcher Technologies & 
Operations).

Si l’objectif est bien que Thémis 
retombe (littéralement) sur ses 
pattes après un « saut de puce » de 
20 mètres d’altitude, Antonin Fer-
ri insiste sur la nouvelle philoso-
phie adoptée par Ariane Group : le 
« test and learn ». « On veut faire de 
nouvelles tentatives technologiques, 
mais aussi adopter un nouveau style 
de développement, et prendre des 
risques pour apprendre plus vite. 

Alors que son assemblage touche à sa fin dans les 
locaux muriautins d’Ariane, le prototype d’étage 
réutilisable baptisé Thémis rejoindra prochainement la 
Suède, où il subira une batterie de tests.

Au total, près de 200 personnes ont travaillé sur le prototype Thémis depuis 5 
ans.
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On se donne le droit à l ’échec, mais à 
l ’échec intelligent ».

Bientôt un second vol 
pour Ariane 6

Apprendre plus vite est en effet 
une nécessité, quand on voit à 
quel point la concurrence, incar-
née par les fusées SpaceX d’Elon 
Musk et Blue Origin de Jeff Be-
zos aux États-Unis, a rapidement 
pris le virage du réutilisable pour 
ses lanceurs. Ce qui leur permet 
d’augmenter leur cadence de lan-
cement, mais aussi de réduire les 
coûts et l’impact sur l’environ-
nement. « L’intérêt, c’est de décon-
necter la capacité de production du 
nombre de lancements  », souligne 
Antonin Ferri. S’il admet que 
le groupe «  regarde ce qui se fait 
ailleurs  », le directeur des pro-
grammes futurs du groupe assure 
qu’ils n’essaient de «  rattraper 
personne  ». Seulement de «  déve-
lopper une autonomie économique 
et stratégique » en choisissant « les 
technologies les plus adaptées ». Cela 
passe donc par des innovations 
technologiques comme le moteur 
Prometheus, moteur cryogénique 

à poussée modulable également 
développé par Ariane Group et 
testé ces derniers mois du côté de 
Vernon.

Il est encore difficile de dire quand 
une fusée Ariane réutilisable pour-
ra s’élancer vers les étoiles. D’abord 
parce que le géant de l’aérospatial 
européen n’a, pour l’heure, qu’un 
prototype de l’étage en ques-
tion entre les mains. Mais aussi 

parce qu’il dépend des ressources 
qui lui sont allouées. Un deu-
xième contrat lie Ariane Group 
à l’Agence Spatiale Européenne 
pour un deuxième véhicule Thé-
mis, qui permettra d’aller plus loin 
dans la phase de test. Pour le reste, 
l’avenir nous le dira. Une seule 
certitude : Ariane 6 effectuera son 
second vol en août prochain, avant 
que d’autres ne suivent d’ici la fin 
de l’année. 

ILE-DE-FRANCE  
Budget participatif de la Région : 
les votes sont ouverts

Pour la 7ème fois, le conseil régio-
nal invite les associations et tout 
organisme public à participer à son 
Budget participatif écologique, 
afin de soutenir leurs projets liés 
à l’alimentation, les espaces verts 
et la biodiversité, les mobilités 
propres, la propreté ou encore les 
énergies renouvelables et la santé 
environnementale.

Depuis le lundi 9 et jusqu’au 30 
juin prochain, les Franciliens 

Plusieurs Villes et associations de la Vallée de Seine ont 
soumis des projets au vote des Franciliens à l’occasion de 
l’édition 2025 du Budget participatif écologique de la Région 
Île-de-France. 

L’annonce des lauréats est prévue pour le mois de 
septembre prochain. 
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de 7 projets (achat d’un véhicule 
électrique pour les espaces verts, 
plantation de 100 arbres, création 
d’un parc paysagé pour la mai-
son Ermenault…) ainsi que celle 
d’Orgeval (création de 6 consignes 
sécurisées et abritées pour vélo, 
aménagement paysager de l’entrée 
de ville, installation d’éclairage 
LED extérieur…). Pour voir tous 
les projets et voter pour vos favoris, 
rendez-vous sur https://budget-
participatif.smartidf.services/. 

 EN BREF

peuvent voter pour 
les projets qu’ils 
souhaitent voir 
concrétisés. Dans 
les communes de 
la Vallée de Seine, 
la municipalité 
de Verneuil-sur-
Seine s’est mon-
trée active en pro-
posant pas moins 
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VILLENNES-SUR-SEINE  
Les dons des Villennoises et 
Villennois sont en route pour Mayotte

CARRIERES-SOUS-POISSY  
Le permis de construire du futur 
groupe scolaire a été signé

 AURELIEN BAYARD

Dans sa maison proche des berges 
de Seine et du parc de l’Oseraie, 
Frédéric Dard aimait jouer aux 
cartes avec son ami Robert Hos-
sein dans une pièce au sous-sol, 
sorte de saloon improvisé. L’auteur 
de San Antonio n’est plus, mais sa 
demeure, elle, reste pleine de vie. 
Depuis avril dernier, des «  sages  » 
l’ont investie. Une collocation par-
ticulière puisque tous les résidents 
ont plus de 65 ans et sont atteints 

Le mercredi 18 juin, l’association 
La Seine en Partage donne rendez-
vous aux volontaires pour une nou-
velle édition de l’opération Berges 
Saines. Le principe est simple : en-
filer des gants, des bottes, et partir 
à la chasse aux déchets le long des 
berges. Mégots, canettes, bouteilles 
en verre… chaque déchet ramassé 
contribuera à préserver l’environ-
nement et à embellir les bords de 
Seine.

Sensibiliser en agissant 
concrètement

Cette mobilisation citoyenne, à la 
fois utile et conviviale, permet de 
sensibiliser petits et grands à la pro-
tection de la nature tout en agissant 
concrètement. Alors rendez-vous 
place Bellevue pour le départ de 
cette opération Berges Saines, qui se 
déroulera de 14 h à 17 h. 

En fin d’année 2024, l’associa-
tion locale Nouveau collectif avait 
mobilisé les Villennoises et Vien-
nois pour des collectes de vête-
ments à destination des familles 
de Mayotte dans le besoin, après 
le passage du cyclone Chido. Et 
la semaine dernière, les nombreux 
cartons se sont envolés pour l’île.

Un soutien en parallèle 
des mesures de l’Etat

Pour rappel, trois mois après le 
passage du cyclone, le bilan pro-
visoire est toujours de 40 morts et 
de 41 disparus. Une loi d’urgence 
a été promulguée pour accélérer la 
reconstruction de Mayotte, en sim-
plifiant les procédures d’urbanisme 
et en créant un établissement 
public chargé de coordonner les 
travaux. Parallèlement, un projet 

Pour Eddie Aït, maire de Carrières-
sous-Poissy, c’est une «  signature 
pas comme les autres  ». L’édile s’est 
félicité d’avoir ratifié le permis de 

Les « Sages » sont au calme dans 
l’ancienne maison d’un écrivain de renom

LES MUREAUX

de la maladie d’Alzheimer. «  Ils 
sont tout de même encore autonomes 
au moment de leur admission » pré-
cise Sophie Garnier, responsable 
communication au sein de la Mai-
son des sages. Patrick, l’un d’entre 
eux, s’amuse de cette dénomina-
tion. « Je suis loin d’être un exemple 
de sagesse » plaisante-t-il. 

Cet habitat inclusif est dimen-
sionné et agencé pour eux. Les 

Depuis avril, la Maison des Sages a ouvert aux Mureaux. 
Dans cet habitat inclusif, jusqu’à huit personnes 
souffrant de la maladie d’Alzheimer partagent un 
logement et vivent comme s’ils étaient chez eux.

Fruit des actions de l’association Nouveau collectif, une collecte 
de vêtements a été envoyée, avec le soutien de la Municipalité, 
à destination de familles dans le besoin à Mayotte.

15 classes de maternelle et d’élémentaire ouvriront dès la 
rentrée scolaire de septembre 2026, tout près du parc Nelson 
Mandela de Carrières-sous-Poissy.

L’habitat inclusif est en essort depuis la loi Elan de 2018. 4 000 maisons de ce 
genre existent en Allemagne et 36 dans le Morbihan.

En attendant le lycée, la Ville de Carrières-sous-Poissy avance sur son projet 
de groupe scolaire pour élèves de maternelle et élémentaire. 

Les élus de la commune ont prêté 
main forte aux bénévoles pour le 
chargement du fourgon.
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de loi de programmation pour la 
refondation de Mayotte a été pré-
senté en avril 2025, visant à inves-
tir 3,2 milliards d’euros d’ici 2031 
pour améliorer durablement les in-
frastructures éducatives, sanitaires 
et sociales du territoire. 

construire du futur groupe scolaire 
de la commune la semaine dernière, 
avec le soutien de la Caisse d’Allo-
cations Familiales, de l’Epamsa et 

 EN BREF

 EN BREF EN BREF

LES MUREAUX  
Une opération de 
nettoyage des berges 
de Seine le 18 juin

L’association muriautine La Seine 
en Partage invite les habitants à 
se retrousser les manches pour 
donner un coup de propre aux 
bords de Seine de la commune.

pièces sont spacieuses, avec peu 
d’obstacles afin d’éviter toute col-
lision et chacun a sa chambre in-
dividuelle décorée par sa famille. 
De plus, dans cette maison de 
400 m² s’étalant sur quatre étages, 
les combles sont aménagés pour 
accueillir les proches qui peuvent 
faire du télétravail. «  On pourrait 
même les adapter pour qu’ils restent 
tout le week-end » explique Damien 
Fassier, coordinateur de la vie so-
ciale et partagée. Les résidents se 
sentent donc comme chez eux, et 
à l’instar de nombreux foyers, il 
arrive que quelques chamailleries 
pointent le bout de leur nez, aussi 
bien pour des histoires de fauteuil 
que de couverts mal mis.

Même si des professionnels de 
santé passent – infirmière, médecin 
généraliste, ergothérapeute – les 
activités de la vie de tous les jours 
sont également une forme d’exer-
cice. « Cela permet de travailler les 
sens, les relations sociales  » avance 
Damien Fassier, alors qu’une tarte 
tatin est en train d’être préparée, 
embaumant au passage la cui-
sine. Jacques confirme  : «  Quand 
j’étais en EHPAD dans le Sud de la 
France, je commençais à m’enfermer 

sur moi-même en étant seul dans ma 
chambre.  » Toutefois, cette colo-
cation sortant des sentiers battus 
n’a pas vocation à remplacer les 
établissements spécialisés. «  C’est 
une autre voie, en plus des EHPAD 
ou des auxiliaires de vie à domicile, 
détaille la responsable communi-
cation, nous ne sommes pas un insti-
tut médicalisé, même si des médecins 
viennent. » 

La troisième itération

Aux Mureaux, la Maison des Sages 
en est à sa troisième itération, les 
deux autres se trouvant aux Loges-
en-Josas et à Buc. C’est d’ailleurs 
en visitant celle-ci que François 
Garay, le maire muriautin, s’est 
exclamé vouloir la même dans sa 
commune. «  Ils connaissaient les 
anciens propriétaires et quand ils ont 
voulu vendre, il nous a proposé la 
maison » se remémore Sophie Gar-
nier. Actuellement, il reste encore 
trois places disponibles. D’autres 
projets doivent encore voir le jour 
dans l’habitation. Par exemple, 
l’ancienne piscine a été transfor-
mée en potager partagé. « C’est in-
dispensable d’avoir un projet de vie 
sociale et partagée, sinon cette maison 
restera une coquille vide  » prévient 
Damien Fassier. 

du Département des Yvelines, dans 
le cadre de la Zac Centralité. Il se 
dotera de 15 classes pour accueillir 
les élèves carriérois de maternelle 
et d’élémentaire.

Ouverture estimée 
en septembre 2026

« Ouvert sur le parc Nelson-Mande-
la, le futur groupe scolaire sera ancré 
dans son espace et dans son temps 
puisqu’il offrira, comme l ’école élé-
mentaire Jean-Giono inaugurée en 
2023, une performance exemplaire 
sur les plans énergétique et envi-
ronnemental  », promet l’élu. L’éta-
blissement devrait être en mesure 
d’ouvrir ses portes pour la rentrée 
scolaire du mois de septembre 
2026. 

Quant au lycée tant attendu, il 
faudra encore patienter jusqu’à, au 
moins, l’année 2027  : en effet, la 
Région Île-de-France a inscrit ce 
nouveau projet dans son plan plu-
riannuel d’investissement (PPI) 
pour les lycées qui s’étale sur la 
période 2017-2028. 
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AUBERGENVILLE  
Le pont-rail en pleine rénovation

 AURELIEN BAYARD

Son arrivée ne pouvait pas passer 
inaperçue. Un énorme conteneur a 
été déposé le 28 mai au niveau du 
centre de radiologie des docteurs 
Booné et Ladarré de Mézières-
sur-Seine. «  Hormis Montfort 
l ’Amaury, c’est le seul dispositif hors-
les-murs disponible dans les Yve-
lines  » claironne Franck Fontaine, 
le maire de la commune, qui voit 
plusieurs avantages dans cette 
acquisition. Avant toute chose, les 
premiers bénéficiaires sont bien 
évidemment les patients. Grâce 
à ce bijou d’environ un million 
d’euros, les examens pourront être 
bien plus précis. Ensuite, cela per-
met à cette ville de moins de 4 000 
habitants de devenir plus attrac-
tive. « Les jeunes praticiens désirent 
du matériel moderne » assène l’édile.

Ce dispositif ne restera pas ad 
vitam aeternam dans son sarco-
phage métallique, rognant une 
partie du parking du centre de 
radiologie. Il sera intégré au nou-
veau centre médical dont l’inau-

À Aubergenville, la SNCF a lancé 
des travaux importants  : le renou-
vellement du pont-rail de la ligne 
Paris–Le Havre et de la passerelle 
piétonne attenante, endommagés 
par l’incendie de septembre 2016. 
Bien que les dégâts aient été non 
structurels, une remise à neuf est 
aujourd’hui nécessaire. Ils se dérou-
leront jusqu’au 22 août 2025 et 
comporteront plusieurs phases. De 
plus, la plage horaire du chantier 

Avec son nouveau scanner IRM, la Ville 
s’équipe en prévision de son futur pôle santé

MEZIERES-SUR-SEINE

guration est prévue début juillet. 
«  C’est une avancée majeure pour 
la santé publique locale  » explique 
Franck Fontaine. Trois médecins 
généralistes, un ORL et un oph-
talmologue ont déjà prévu d’in-
vestir les lieux, « et nous sommes en 
négociation pour un gynécologue  » 
précise l’élu. Tout a été fait pour 
que les patients et les profession-
nels de santé s’y sentent bien. 
« Il y aura une salle de repos et tout 
a été fait en concertation avec les 

Le centre de radiologie de Mézières-sur-Seine a acquis un 
nouveau scanner IRM le 28 mai. Un dispositif qui préfigure 
la politique de santé locale de la commune.

Plusieurs travaux sont à venir du côté de la gare SNCF 
d’Aubergenville. Du 2 juin au 22 août, le pont-rail et la 
passerelle piétonne, endommagés par un incendie en 
septembre 2016, vont faire peau neuve.

pourra s’étaler de 7 h à 22 h. Une 
neutralisation partielle des voies 
au niveau de l’avenue Charles-de-
Gaulle est mise en place mais la cir-
culation est maintenue de manière 
alternée. Vous pouvez vous infor-
mer régulièrement sur les étapes du 
chantier durant toute la durée des 
travaux grâce à l’application Info 
Travaux IDF. La SNCF s’engage 
à rester à l’écoute sur les doléances 
des riverains. 

Le centre de radiologie devrait pouvoir utiliser le nouveau scanner dès le 15 
juin.

Une neutralisation partielle des voies au niveau de l’avenue Charles-de-Gaulle 
est à prévoir.
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médecins  » détaille celui qui est 
également conseiller communau-
taire. Fin 2026, c’est un cabinet, 
cette fois-ci paramédical, qui doit 
également ouvrir ses portes.

«  Au-delà de l ’attractivité, avec la 
création de ce pôle santé et ses deux 
cabinets, cela permettra de recruter 
une vingtaine de personnes ainsi que 
de générer quelques emplois indi-
rects  » analyse Franck Fontaine. 
En prime, le nouveau scanner sera 
rejoint par un matériel du même 
type ainsi qu’un plus petit dans 
le même laps de temps. «  Bientôt 
même les hôpitaux nous jalouseront » 
conclue l’édile. 

 EN BREF

VERNEUIL-SUR-SEINE  
Des nouveaux tarifs de 
stationnement dans les gares

VALLEE DE SEINE  
Le programme « Gares de Demain » 
relancé

La communauté urbaine Grand 
Paris Seine et Oise pousse les 
habitants du territoire à emprun-
ter de plus en plus les mobilités 
douces. Celle-ci vient de terminer 
la modernisation des parkings des 
gares de Vernouillet-Verneuil et 

Après le succès de la première 
phase du programme «  Gares de 
Demain », qui encourage l’implan-

Les parkings des gares Vernouillet-Verneuil et les Clairières 
de Verneuil ont été modernisés par la communauté urbaine 
GPSEO. Et à partir du 2 juin, de nouveaux tarifs s’appliquent.

60 nouvelles gares d’Île-de-France – dont 5 de la Vallée de Seine 
- peuvent candidater au programme « Gares de Demain » à partir 
du 3 juin et ce, jusqu’au 15 septembre. Le but est d’animer celles 
accueillant moins de 2 500 voyageurs par jour.

Pour envoyer votre dossier, il vous faudra 
écrire à parking-verneuil@facilitypark.com.

Lancé en 2021, la première phase du projet a permis de mettre en place 14 
projets concrets dans des gares de grande couronne.
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ci devienne gratuit. Quant à celui 
de Vernouillet-Verneuil, ce sera 40 
euros par mois pour les voitures, 
10 euros pour les deux roues. Pour 
en savoir plus, rendez-vous sur le 
site de la Communauté urbaine 
Grand Paris Seine et Oise. 

tation de services de proximité 
dans les gares de la grande cou-
ronne francilienne, Île-de-France 

 EN BREF

Mobilités, la Région Île-de-France 
et SNCF Gares & Connexions 
lancent aujourd’hui la deuxième 
phase du projet, qui permettra de 
financer des services dans 20 gares 
de la grande couronne qui ac-
cueillent moins de 2 500 voyageurs 
par jour.

60 gares d’Île-de-France peuvent 
donc postuler dont 5 font partie 
de la communauté urbaine Grand 
Paris Seine et Oise. Il s’agit de 
Achères-Grand-Cormier, Epône-
Mézières, Juziers, Limay et Vaux-
sur-Seine. Les candidatures sont 
ouvertes du 3 juin jusqu’au 15 
septembre et disponibles sur le 
site d’Île-de-France mobilités. 
L’appel à projet est ouvert à tous 
porteurs : individuels, collectivités, 
associations, personnes morales.

Les critères retenus sont basés sur 
l’intérêt local mais aussi sur leur 
robustesse et leur pérennité. Les 
projets peuvent être aussi bien des 
commerces de proximité, que des 
services culturels, sportifs, édu-
catifs, ou encore des services de 
santé. 

les Clairières de Verneuil. 
Des bornes de recharge 
électrique sont même dis-
ponibles dans le dernier cité.

Par ailleurs, une nouvelle 
politique tarifaire a été 
mise en place. Pour les deux 
parkings, cela vous coûtera 
70 euros par mois si vous 
garez votre voiture, 20 
euros si c’est une moto. En 
cas d’abonnement Navigo, 
pour le parking des Clai-
rières, les prix seront divisés 
par deux. Il existe même des 
conditions pour que celui-
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TRIEL-SUR-SEINE
17 chats morts retrouvés 
dans un dépôt sauvage
Depuis mars, l’association Action protection animale 
recherche le ou les responsables de la mort de 17 chats 
dont les cadavres ont été retrouvés à Triel-sur-Seine. Elle 
a lancé un appel à témoin le 4 juin.

L’ancien magasin de bricolage a vu un important feu démarrer 
dans son entrepôt le 3 juin. Un important dispositif a dû être 
mis en place pour venir à bout des flammes.

MANTES-LA-JOLIE  
L’ancien Bricomarché touché 
par les flammes

La même journée que celui de la 
boulangerie de Verneuil-sur-Seine, 
un incendie s’est déclaré dans l’an-
cien Bricorama de Mantes-la-Jolie 
le 3 juin aux alentours de 16 h 30, 
situé rue Serge-Noyer. D’après 
78actu, les flammes se sont pro-
pagées dans «  l’entrepôt désaffecté, 
assez isolé pour qu’il n’y ait pas de 
propagation à d’autres bâtiments  ». 
Plus de 2 000  m² ont été touchés 
et il a fallu l’intervention de près 
d’une cinquantaine de pompiers et 
quinze véhicules. La grande échelle 

a même été utilisée d’après le site 
d’informations locales. La circula-
tion a été coupée au niveau de l’in-
tersection de la voie de berge avec la 
rue Marcel Tabu.

Par ailleurs, le Bricorama de 
Mantes-la-Jolie a tiré sa révérence 
en 2013 et les terrains appar-
tiennent depuis au Département. 
Une enquête a été ouverte pour 
découvrir les causes de l’incendie, 
qui restent donc pour le moment 
toujours inconnues. 

Aucun test sanguin n’a pu être réalisé à cause de l’état de décomposition trop 
avancé des cadavres.

Malgré les flammes, la boulangerie Aux Saveurs de Verneuil n’a pas été 
détruite dans son entièreté. Les pompiers sur place ont mis plusieurs heures pour venir à bout des flammes.
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De l’extérieur, des seaux et des gla-
cières fermées, déposés sur un ter-
rain boisé de Triel-sur-Seine, juste 
à la frontière avec Chanteloup-les-
Vignes. Quand la police municipale 
s’avance, elle s’attend à un simple 
dépôt sauvage. Mais les fonction-
naires d’État ont eu une désa-
gréable surprise en les ouvrant en 
cette journée du 23 mars. Ils ont été 
assaillis par l’odeur pestilentielle de 
17 cadavres de chats en décomposi-
tion. 4 chatons et 13 adultes, « enfin 
c’est ce qu’on en déduit car les corps sont 
vraiment délabrés  » explique Anne-
Claire Chauvancy, la présidente 
de l’association Action protection 
animale, dont c’est la première fois 
qu’elle récupère autant d’animaux 
morts dans une zone publique.

Premier réflexe, vérifier s’ils dis-
posent de puces mais l’association 
fait chou blanc. Alors elle part 
déposer plainte au commissariat de 
Conflans-Sainte-Honorine pour 
qu’une enquête soit ouverte. Plu-
sieurs hypothèses sont possibles. 

« D’habitude, on retrouve ces charniers 
chez des personnes qui ont le syndrome 
de Noé (le fait d’accumuler plusieurs 
animaux alors que l’on ne peut les 
héberger, les nourrir et les soigner 
correctement, Ndlr), détaille Anne-
Claire Chauvancy, mais les animaux 
se trouvent chez eux. » Sinon, ils au-
raient pu appartenir à une personne 
âgée venant de mourir et les proches 
auraient préféré tuer les chats au 
lieu de les déposer dans un refuge. 
En revanche, une seule certitude, « ce 
n’est pas une mort naturelle ».

Plus de deux mois après les faits, 
l’enquête piétine, la faute à une au-

topsie qui n’a rien donné à cause de 
la décomposition trop avancée. Ac-
tion protection animale a donc lancé 
un appel à témoin le 4 juin afin de 
recueillir plus d’informations. « Des 
gens ont pu ne rien dire en voyant la 
scène car ils pensaient que c’était un 
simple dépôt sauvage » avance la pré-
sidente. Si le ou les auteurs des faits 
sont retrouvés, ils seraient passibles 
de 5 ans de prison et 75 000 euros 
d’amende.

Les personnes possédant des infor-
mations peuvent les contacter au 09 
86 87 71 68 ou par mail à contact@
actionprotectionanimale.fr. 

L’établissement Aux Saveurs de Verneuil a eu la malchance 
d’être touché par deux incendies en l’espace de trois jours le 
1er et le 3 juin.

VERNEUIL-SUR-SEINE
Deux incendies successifs pour 
cette boulangerie du centre-ville

Les pompiers de la ville ont eu 
l’impression de revivre la même 
scène. Le 1er juin, des riverains 
avaient signalé un départ de feu 
dans la boulangerie Aux Saveurs 
de Verneuil. «  Les dégâts avaient 
juste été matériels – le four – grâce 
à la grande réactivité des proprié-
taires, des employés et des passants » 
expliquait alors le maire de la ville, 
Fabien Aufrechter, dans un post 
Facebook.

Le 3 juin, bis repetita donc dans 
la Grande Rue. «  On a été appelé 
pour une poutre traversante qui 
se consumait au premier étage  », a 
rapporté le centre opérationnel 
départemental d’incendie et de 
secours des Yvelines (CODIS 78) 
à 78actu. Après avoir maîtrisé les 
flammes, les soldats du feu se sont 
assurés qu’il n’y ait pas de reprise 
du feu. Fort heureusement, au-
cune victime n’est à déplorer. Par 
ailleurs, le CODIS avait alerté la 
population sur ses réseaux sociaux 
de la fermeture de certaines rues et 
la mise en place de d’itinéraires de 
substitution. Pour le moment, les 
causes de ces départs de flammes 
sont toujours inconnues. 

Dans un message publié sur sa page Facebook, le maire de 
Triel-sur-Seine, Cédric Aoun a accusé l’un de nos journalistes 
de « mentir » et de faire preuve de « sensationnalisme ». Un 
rappel des faits nous semble donc nécessaire.

La semaine dernière, nous avons 
publié un article sur la condamna-
tion de la Ville de Triel-sur-Seine 
par le tribunal administratif de 
Versailles. Ce dernier a jugé illégal 
un arrêté municipal pris en mai 
2024, interdisant tout rassemble-
ment sur une large partie du ter-
ritoire communal. La Ville a été 
condamnée à verser 1 800 euros à 
la Ligue des droits de l’Homme.

Dans le cadre de notre travail jour-
nalistique, nous avons contacté le 
maire Cédric Aoun, le lundi 2 juin 
à 14 h 10 par message écrit, afin de 
recueillir sa réaction avant la fin du 
bouclage du journal, prévue autour 
de 18 h 30. Message qui a été lu 
dans les minutes qui ont suivi son 
envoi. En l’absence de réponse dans 
ce délai, nous avons mentionné en 
toute transparence dans l’article 
papier : « Contacté, Cédric Aoun n’a 
pas donné suite à nos sollicitations. »

Le maire a finalement répondu 
à 19 h 52, après l’heure de bou-

clage. Ne pouvant plus modifier 
l’édition du journal papier à cette 
heure-là, nous avons donc intégré 
sa réaction dans la version web 
de l’article, consultable sur notre 
site internet (lagazette-yvelines.
fr). Il a tout de même décidé de 
publier dès le mardi un «  coup de 
gueule » sur sa page Facebook, dans 
lequel il accuse notre journaliste de 
«  sensationnalisme  » et annonce sa 
volonté de porter plainte.

Nous regrettons que ce fonction-
nement courant dans le traitement 
de l’actualité locale ait donné lieu 
à une mise en cause publique de 
notre rédaction. Nous tenons par 
ailleurs à souligner qu’en publiant 
sur un réseau social une capture 
d’écran de notre échange privé, 
sans l’accord du journaliste concer-
né, le maire s’expose à d’éventuelles 
conséquences juridiques. Ce type 
de divulgation publique de cor-
respondance peut en effet relever 
d’atteintes à la vie privée ou à la 
confidentialité des échanges. 

 LA REDACTION  AURELIEN BAYARD

 MISE AU POINT
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Challenges sportifs, démonstrations et ateliers découverte 
sont au programme de la Fête du sport, qui sera organisée le 
samedi 21 juin au stade Léo Lagrange des Mureaux.

Sapeur-pompier 
professionnelle dans le 
Val-d’Oise, Élodie Deroose 
s’est lancée dans un tour 
de France à vélo fin mai 
dans le but de collecter des 
fonds pour l’association 
Les Mamans du Ciel. Elle a 
bouclé son parcours là où il 
a commencé, le dimanche 8 
juin à Magnanville.

Les Mantaises et Mantais avides de sport et de challenges 
pourront participer gratuitement à la compétition de fitness 
qui combine course à pied et crossfit, ce samedi 14 juin de 
13 h à 21 h sur la place du marché du Val-Fourré.

MULTISPORTS
La Ville des Mureaux fête le sport

CYCLISME
Un « Tour de 
France » pour la 
bonne cause : 
Élodie Deroose 
accueillie 
en héroïne à 
Magnanville

FITNESS 
Testez votre endurance avec la 
compétition Mant’Fit au Val-Fourré

Vous êtes plutôt football, basket, 
judo, boxe ou tir à l’arc ? Que votre 
choix soit déjà arrêté où que vous 
soyez encore indécis, vous pourrez 
vous essayer à une multitude de 
disciplines à l’occasion de la Fête du 
sport des Mureaux, qui se tiendra le 
samedi 21 juin prochain au stade 
Léo Lagrange. Les structures de la 
Ville et les nombreuses associations 

C’est ce qu’on appelle un accueil 
triomphal. La caserne des pompiers 
de Magnanville a réservé le plus 
beau des accueils à Élodie Deroose, 
sapeur-pompier valdoisienne qui 
s’était lancée un défi de taille pour la 
bonne cause  : faire son propre tour 
de France pour récolter des fonds 
en faveur de l’association mantaise 
Les Mamans du Ciel, qui vient en 
aide aux enfant orphelins et victimes 
collatérales de féminicides.

Rejointe par les cyclistes du CSP 
Magnanville qui l’ont soutenue à une 
vingtaine de kilomètres de l’arrivée, 
puis escortée par des motards, elle 
a pu boucler son périple de plus de 
deux semaines et 2  000 kilomètres 
sous les acclamations des pom-
piers, des bénévoles de l’association 
et d’élus locaux. «  Une journée forte 
en émotions ! a-t-elle déclaré sur ses 
réseaux sociaux une fois à bon port. 
Il me faudra un peu de temps pour 
redescendre émotionnellement ». Place, 
désormais, à un repos bien mérité  ! 
La cagnotte de l’association reste 
toutefois ouverte : pour faire un don, 
rendez-vous sur www.helloasso.
com/associations/les-mamans-du-
ciel/formulaires/7. 

Depuis le mois de septembre, 
l’opération Mantaisport propose 
divers ateliers et événements pour 
promouvoir la pratique physique 
et sportive en ville. Sa dernière 
étape aura lieu ce samedi 14 juin, 
sur la place du marché du Val-
Fourré : il s’agit de la compétition 
Mant’Fit, dont l’objectif est de 
courir 8 kilomètres, avec des sé-
ries d’exercices comme du rameur, 
des burpees ou encore du tirage 
de traîneau à chaque kilomètre. 
La compétition est organisée en 

locales vous proposent une journée 
de démonstrations et d’initiations 
de pratiques sportives, avec des 
challenges sportifs, des spectacles, 
et des ateliers au programme, le 
tout dans une ambiance conviviale. 
L’entrée sera totalement libre et 
ouverte à tous de 14 h à 18 h. Pour 
plus d’informations, contactez le 01 
30 91 26 96. 

2 catégories, débutant (14 h 30) 
et confirmé (17 h 30). Une tren-
taine de juges issus des associa-
tions sportives du territoire seront 
présents pour garantir le bon 
déroulement de la compétition, 
tandis que les plus jeunes pour-
ront aussi participer à la fête avec 
un village d’animations inspirées 
du parcours. Pour plus d’informa-
tions ou pour vous inscrire, cela se 
passe par mail (ds@manteslajolie.
fr) ou par téléphone au 01 34 78 
98 83. 

Les samedi 21 et dimanche 22 juin prochains, le stade 
Nautique International Didier Simond de Mantes-la-Jolie 
accueillera le sélectif national de Dragon Boat, et encouragera 
les athlètes de l’AS Mantaise engagés dans la compétition. 

DRAGON BOAT
25 Mantais en course pour se qualifier 
aux Championnats de France

C’est un rendez-vous incontour-
nable pour les équipes venues de 
toute la France, avec en ligne de mire 
une qualification pour les Cham-
pionnats de France de Gérardmer, 
programmés les 20 et 21 septembre 

2025. Le week-end des 21 et 22 juin 
se tiendront les qualifications pour le 
Championnat de France de Dragon 
boat, discipline nautique mettant 
aux prises de longues embarcations, 
construites à partir d’un unique 

Vous pourrez admirer les bateaux avancer à toute vitesse, propulsés par des 
rameurs synchronisés au son des tambours.

Les associations sportives de la commune avaient déjà pu présenter leurs 
activités lors du Forum des associations de septembre dernier. 

Seuls les plus résistants et les plus endurants pourront aller au bout du 
parcours.

Depuis le 30 mai, Élodie Deroose a parcouru 2 000 kilomètres en 10 étapes.
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tronc d’arbre creusé, et propulsé à la 
pagaie par de nombreux équipiers.

Habitués des podiums 
nationaux

C’est au sein du stade nautique 
Didier Simond de Mantes-la-Jolie 
que se tiendra l’événement, avec les 
premières confrontations le samedi 
de 14 h à 20 h, puis le lendemain 
dès 8 h 30 avec des finales prévues 
jusqu’à 15 h. Trois distances sont 
au programme  : 200, 500 et 2000 
mètres. « Avec 25 Mantais engagés, le 
club joue à domicile et peut compter sur 
une solide expérience, souligne l’AS 
Mantaise sur son site internet. Nos 
rameurs et rameuses sont des habitués 
des podiums nationaux, et plusieurs 
d’entre eux évoluent même au sein 
de l’Équipe de France  ». Les Man-
tais avaient même eu le privilège 
de faire une démonstration lors de 
l’ouverture des épreuves de course 
en ligne aux Jeux Olympiques de 
Paris 2024. 

Les Muriautines et Muriautins 
pourront assister, le samedi 28 
juin au stade Léo Lagrange, à un 
tournoi amical de flag football 
organisé par le club local des 
Lycans.

Le flag football est une version 
sans contact du football américain, 
particulièrement populaire outre-
atlantique et qui sera même au 
programme des Jeux Olympiques 
de Los Angeles en 2028. Si vous 
n’êtes pas familier de cette dis-
cipline émergente, vous pourrez 
vous en faire une idée à l’occa-
sion du tournoi amical organisé 
par les Lycans, le club de football 
américain des Mureaux.

16 équipes s’affronteront

Celui-ci sera accessible dès 9 h, le 
samedi 28 juin au stade Léo La-
grange. 16 équipes s’affronteront 
et tenteront d’accéder à la finale 
prévue à 18 h au terme d’une jour-
née pas seulement compétitive. 
«  Le Lycans Flag Tournament, c’est 
bien plus qu’un simple tournoi de flag 
football : c’est une journée de compé-
tition, d’ambiance, de fun et de fair-
play, inspirée du format explosif de la 
Kings League », précise le club. Des 
animations pour tous sont aussi 
au programme de cette journée 
sportive et festive. 

FOOTBALL 
AMERICAIN
Les Lycans organisent 
leur tournoi de flag 
football



Votre eau mérite  nos  
meilleures ressources
Toujours à vos côtés, que ce soit sur le terrain, dans nos 
agences ou en télétravail, les équipes Veolia sont mobilisées 
au quotidien pour assurer vos #ServicesEssentiels.
Pourquoi ? Parce que l’#EauPotable et l’#Assainissement 
sont vitaux. Et que nous servons un Français sur trois.  
Tout simplement.

Ressourcer le monde
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POISSY
« Une veille de ce qui se fait dans le monde » : 
le théâtre dévoile sa saison 2025-2026
Le théâtre de Poissy a dévoilé, le jeudi 5 juin dernier, la 
programmation de sa saison qui débutera au mois de 
septembre prochain. Grands noms, talents émergents, 
productions locales et engagées… Tour d’horizon de ce 
qui attend le public pisciacais.

VALLEE DE SEINE 
La lecture en fête avec « Partir 
en livre »

ANDRESY
Sculptures en l’île : top départ ce samedi 
14 juin

Organisé par le CNL sous l’im-
pulsion du ministère de la Culture, 
la 11ème édition de Partir en Livre 
se déroule du 18 juin au 20 juil-
let, et libère les livres des étagères 
pour aller à la rencontre des jeunes 
publics sur leurs lieux et temps de 
loisirs, afin de transmettre le plai-
sir de lire aux enfants, aux ado-
lescents et à leur famille, à travers 
une grande tournée des milliers 
d’événements qui seront organisés 
partout en France. 

Dans les Yvelines, on notera des 
ateliers d’écriture créative organi-

La 27ème édition du festival andré-
sien Sculptures en l’île, annulé l’année 
dernière pour raisons budgétaires, 
revient cet été avec un vernissage dès 
ce samedi 14 juin sous les coups de 
17 h dans le parc de l’Hôtel de Ville. 

sés à la bibliothèque municipale 
de Mantes-la-Ville du 18 au 21 
juin, une exposition de planches 
tirées du Marsupilami par l’asso-
ciation Bulles de Mantes à Limay, 
ou encore une lecture partagée 
autour d’un pique-nique avec tous 
les enfants et toutes les profession-
nelles de la Maison de la petite 
enfance, de la bibliothèque muni-
cipale ainsi que des bénévoles de 
la maison du voisinage au parc du 
château du Vivier à Aubergenville. 
Pour retrouver l’ensemble des évé-
nements, rendez-vous sur partir-
en-livre.fr. 

Baptisée «  Au f ’île de l’eau  », cette 
nouvelle mouture du rendez-vous 
artistique local investira, comme 
vous pouvez vous en douter, l’Île 
Nancy, tandis que l’eau servira de fil 
rouge aux œuvres de cette édition. 

Pour retrouver la programmation du théâtre 
dans son intégralité, rendez-vous sur theatre-
poissy.fr

D
R

C’est une longue file d’attente qui 
s’est formée sur le parvis de l’Hôtel 
de Ville de Poissy, le vendredi 6 juin 
au matin. Les Pisciacaises et Piscia-
cais ont répondu présent à l’occa-
sion du lancement de la nouvelle 
campagne d’adhésion au théâtre 
de Poissy, qui présentait la veille la 
programmation de sa saison 2025-
2026. «  Ce sont toujours des bons 
moments, savoure Guilaine Dodane. 
Il y avait encore plus de personnes que 
d’habitude ».

Il s’agit de la seconde saison ima-
ginée par l’actuelle directrice du 
théâtre, qui a souhaité miser sur la 
continuité après le succès de la pré-
cédente (+40  % de fréquentation). 
« L’éclectisme de cette première saison a 
trouvé un vrai intérêt, raconte-t-elle. 
Je tiens à cet équilibre dans les proposi-
tions, tant au niveau des artistes que de 
la forme. Cette saison, il y aura beau-
coup de synergies, de dialogue entre les 
formes pour une programmation qui 

soit une veille de ce qui se fait dans le 
monde ».

Dans le monde de la culture, oui… 
Mais pas que. Guilaine Dodane sou-
haitait que la saison qui débutera en 
septembre prochain se fasse «  l’écho 
de questionnements brûlants qui tra-
versent notre époque  ». Une philoso-
phie dans laquelle s’inscrit largement 
la date phare de cette nouvelle pro-
grammation  : l’adaptation du film 
tourné à Chanteloup-les-Vignes 
« La Haine », par Mathieu Kassovitz 
lui-même, en un spectacle qui mêle 
théâtre, danse, musique et nouvelles 
technologies. « On y retrouve tout ce 
qui a fait que cette œuvre est emblé-
matique, souligne la directrice du 
théâtre. On parle des maux de notre 
société actuelle, de sujets comme les vio-
lences policières… Le tout à travers un 
spectacle musical à la croisée de plein 
de disciplines, et une mise en scène 
impressionnante avec des technologies 
de projection de pointe, ce qui donne un 

nouveau souffle à cette œuvre ». Pour le 
découvrir, pensez à réserver votre 30 
ou 31 janvier.

À peine quelques jours plus tard, le 
3 février, c’est une autre proposition 
engagée qui attend le public piscia-
cais. Avec la pièce « Femme non-réé-
ducable », Tadrina Hocking (mise en 
scène) et Stefano Massini (auteur) 
content le destin d’Anna Polit-
kovskaïa, unique journaliste russe 
à avoir couvert la guerre en Tchét-
chénie, et retrouvée assassinée dans 
la cage d’escalier de son immeuble à 
Moscou. « Il était important d’accueil-

Les communes de la Vallée de Seine ont mis les petits plats 
dans les grands pour la Fête de la musique cette année. Tour 
d’horizon des événements organisés dans le nord des Yvelines 
ce samedi 21 juin.

VALLEE DE SEINE
Fête de la musique 2025 : 
le programme dans les Yvelines

Après Black M l’année dernière, 
qui avait rassemblé 8 000 personnes 
à l’occasion de son concert gra-
tuit, la Ville de Mantes-la-Jolie a 
dégoté Zaho, les Neg Marron’s et 
le groupe électro Sound Of Legend 
pour l’édition 2025 de la Fête de la 
musique. Ils seront accompagnés, dès 

À vous de choisir, désormais, où vous souhaitez profiter de cette première 
soirée estivale. 
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tion des élèves du conservatoire Ga-
briel Fauré sur le parvis du pôle Léo 
Lagrange. Le soir, dès 20 h au Cosec 
Pablo Neruda, place à une program-
mation spéciale rap des années 90 
avec Kreen, Papillon, Bandana, 
Nuttea, Busta Flex et DJ Noise.

Du côté de Conflans-Sainte-Ho-
norine, le groupe Dual Tone ani-
mera la place Fouillère avec ses 
sonorités soul, rock et folk de 20 h à 
22 h, avant que DJ Roof ne prenne 
le relais pour une soirée mousse. 
Pendant ce temps-là, ce sera variété 
française et feu de la Saint-Jean 
à partir de 19 h sur la Place de la 
Liberté , tandis que la place Au-
guste-Romagné aura droit à son 
bal populaire et à sa guinguette avec 
l’orchestre Les Balochiens.

On notera également les concerts 
des enfants de l’école de chant 
(11 h) et des élèves de l’école de Vil-
lennes-sur-Seine (15 h) sur la place 
François Gourdon, suivis d’un 
concert sur la place de la Libération 
à 20 h 30, ou encore les festivités 
qui auront lieu dès 15 h sur le par-
vis de la médiathèque Le Grenier 
des Arts de Magnanville. Tous ces 
événements sont gratuits et ouverts 
à tous. 

18 h au parc des expositions de l’île 
Aumône, du vainqueur du tremplin 
musical, Ddonda, dont le style mêle 
R&B alternatif et pop, à la manière 
d’un The Weeknd.

Aux Mureaux, le rendez-vous est 
donné dès 16 h 30 avec une anima-

Dans le cadre des Cartes Blanches 
de Castille, festival de théâtre 
amateur, plusieurs représentations 
sont proposées les samedi 14 et 
dimanche 15 juin.

Jusqu’au dimanche 29 juin, les com-
pagnies amateurs de la cité saint 
Louis et du territoire proposeront de 
nouveaux spectacles à l’occasion des 
Cartes blanches de Castille. Chaque 
week-end, la compagnie Jean-Louis 
Vidal, les Jeux dits de La Bruyère, la 
Comédie de la vie, Vénapaje, la com-
pagnie L’aventurine, cinq troupes 
du Comité Départemental d’Ani-
mation et de Théâtre Amateur des 
Yvelines (CODATYV) mais aussi 
le Conservatoire d’art dramatique 
fouleront les planches du théâtre 
Blanche-de-Castille. Après « Amour 
Gloire et Bigoudis » le week-end der-
nier, le théâtre de Castille accueille 
plusieurs représentations ces deux 
prochains jours. À commencer par 
« La poudre aux yeux » de Eugène La-
biche et mis en scène par la compa-
gnie Voix de Scène ce samedi 14 juin 
à 16h, suivi de « Tous mes rêves partent 
de gare d’Austerlitz  » de Mohamed 
Kacini par la compagnie trielloise 
des Comédiens de la tour, à 21 h. Le 
lendemain à 17 h, la compagnie Les 
Mordus, de Beynes, présentera « Les 
39 Marches » de John Buchan. 

POISSY
Le théâtre Blanche-
de-Castille fait son 
festival

entre les artistes et le public, il y en aura 
systématiquement après les spectacles 
dédiés aux jeunes ». 

Soyez rassurés, le théâtre restera 
avant tout un lieu d’évasion où 
vous pourrez oublier les tracas du 
quotidien, et vous laisser emporter 
par des artistes de renom (Laurent 
Voulzy, Louis Bertignac, François 
Cluzet…) mais aussi émergents 
(Solann, Waly Dia, Léo Brière…). 
« Cette année, il y a eu un vrai retour 
en force du public avec 2 500 abonnés, 
s’enthousiasme Guilaine Dodane. 
Ça nous a encouragé à continuer à 
avoir une programmation éclectique, 
et qu’il y ait toujours cet équilibre 
entre propositions incontournables et 
inattendues, pour avoir à la fois de 
l’émotion, du rire, de la réflexion, de la 
poésie, de l’audace… Tout ça, c’est ce qui 
fait le sel d’une programmation ». 

 MAXIME MOERLAND

lir une pièce qui prend une 
résonance particulière avec le 
contexte géopolitique  », sou-
ligne la directrice du théâtre. 
La représentation sera 
même suivie d’une rencontre 
bord-plateau pour échanger 
avec ceux qui ont donné vie 
au spectacle. « On a voulu dé-
velopper les rencontres directes 
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L'actualité locale de la 
vallée de Seine, de Rosny-

sur-Seine à Achères en 
passant par chez vous ! 

 
 Vous avez une information à nous 

transmettre ?  
Un évènement à annoncer ?  

Des précisions à nous apporter ?  
Un commentaire à faire ?  
Contactez la rédaction !  

redaction@lagazette-yvelines.fr 
ISSN : 2678-7725 - Dépôt légal : 6-2025 - 60 000 exemplaires

Edité par La Gazette du Mantois, société par actions simplifiée.
Adresse : 9, rue des Valmonts 78711 Mantes-la-Ville

9, rue des Valmonts 78711 Mantes-la-Ville 
Tél. 01 75 74 52 70 - lagazette-yvelines.fr

 Directeur de la publication, éditeur, rédacteur en chef : Lahbib Eddaouidi 
- le@lagazette-yvelines.fr  Rédacteur en chef adjoint, Actualités, Sport, 
culture  : Maxime Moerland - maxime.moerland@lagazette-yvelines.com  
Actualités, faits divers, culture : Aurélien Bayard  - aurelien.bayard@lagazette-
yvelines.com  Publicité : Lahbib Eddaouidi - le@lagazette-yvelines.fr  Mise en 
page : Lucas Barbara - maquette@lagazette-yvelines.fr  Imprimeur : Paris Offset 
Print - 30, rue Raspail 93120 La Courneuve

SUDOKU : 
niveau difficile

SUDOKU : 
niveau moyen

SUDOKU : 
niveau moyen

SUDOKU : 
niveau moyen

SUDOKU : 
niveau moyen

Ces grilles Sudoku vous sont proposées grâce à Thibaut Bernard, auteur du logi-
ciel gratuit et libre de diffusion du site internet alphaquark.com.

Les solutions de La Gazette en Yvelines n°440 du 4 juin 2025 :

JEU
X

en Yvelines

MAP DATA © OPENSTREETMAP CONTRIBUTORS, UNDER ODBL - TILES COURTESY OF JAWGMAPS



Notre engagement en faveur de l’égalité
professionnelle est concret ! 

INDEX D’ÉGALITÉ PROFESSIONNELLE :


